PlaifeàNofTeigneurs du Confeil 
auoir pour reconimande en 
ïuftiice le bon di oift de 

iFi'Cfc Pierre iGuifcnct'Rcligicux profcx de l'iOrdrc de S. 
Benoifl: , Prciioll: de Themolac , & Mcirirc Henry de 
Refuge, Abbc de SainA Cybai- , Confciller au Par- 
lement de Paris, dcft'endeurs. 

CoNTÂE Louis Machon , CJjArles de Merignac , Trcre Jean le 
Turquier Religieux de l'Ordre de Clugny pretendans a ladite 
fremfié ^ & Me Jean Roquette , cy-dcuant poumen dlcclle , 
demandeurs & dejfendeurs. 

ET confiderer que la conteftation entre lefdites parties 
pour le pcffedoirc dudit Bénéfice a efté d'abord portée 
au grand Confeil entre lefdits Merignac &; le Turquier , que 
Jacaufe y a elle contradictoirement retenue, que ledit de 
Merignac y a procédé volontairement , qu'il y a fait affi- 
gner led. Roquette & lean la Peyre,par lefquels il a cy-dcuat 
efté pourfuiuy au Parlement de Bordeaux , fous le prétexte 
neantmoinsdefquellespourfuittes ayant fait nairtrcvn con- 
flit de lurifdidtion entre ledit Parlement &: ledit grand Con- 
feil , il fe pouruiàt luy mefme en règlement de luges , ££ par 
vn premier Arreft de forclufion les parties furent renuoyées 
audit grand Confeil, mais ledit Merignac s'eftant fait relli- 
tuer , par autre Arreft contradiftoirc du 14. OtSbobre i ^61. les 
parties furent derechef renuoyées au grand Confeil. 

Les raifons furlefquellesinteruintcét Arreilcftoient en- 
tre autres que bien que Merignac eutvolontairement procé- 
dé audit grand Confeil , il eftoit neantmoins le feul qui vou- 
lufteftrerenuoyc au Parlement de Bordeaux, toutes lesau- 
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tics parties demandant de procéder audit grand Confeil, 
d'ailleurs vue des parties prctendans audit Bénéfice eftoic 
Religieux de l'Ordre de Clugny , il s'agifToit dtl recellemeïit 
du corps du dernier titulaire, dont ledit Merigna'c a luy- 
mefmc demandé de faire la preuue audit grand Confeil, & 
ledit Merignac auoit &: a encore plus 4e parens qu'il n'en 
faur pour ne pouuoir plaider au Parlement deBordeaux. 

En exécution de cet Arreft les parties ont plaidé volontai- 
rement au grand Confeil pendant huict mois , après lef- 
quels ledit Merignac, s'eft auifé de faire pouruoir ledit 
Machon de ladite Preuofté,& de faire reiiiure par fon moyen 
le mefmc conflid qui a eil:éiugé par ledit Arreft contradi- 
ctoire. En effeâ:, ilfit fignifîer audit Guifenetle Lundyzf. 
luin 1^63. fur le moment que la caufcs'appelloitaudit grand 
Confeil, des lettres en Règlement de luges d'entre Icfdites 
Cours , mais ledit Guifenet ayant fait connoiftre au Confeil 
la vexa .ion dudit Mcrignacil y obtint Arreft le i6. luin 166^. 
pjr lequel il fit leuer les deffenfes portées par lefdites iG.tres. 

Pour éluder cet Arreft, Merignac obtint Arreft fous le 
nom dudit Machon le 3. luiliet enfuiuant aux fins du mcfrtie 
Règlement de luges, &: depuis s'eftant voulu luy-mefnïe 
poiuuoir contre l'Arreft du t6. luin il feroit interuenu Arreft 
conrnidiâ:oirc le 11. luiliet , entre lefidits Guifenet ô^ Mêr^i'- 
gnac , fur leurs Requeftes refpecliues par lequel les parties 
furent rcnuoyéesau grand Confeil, fans que l'Arreft: qui ift- 
teruicndroit audit grand Confeil puft nuire ny prciudicier 
audic Machon , aucc lequel ledit Règlement de luges âyattï 
efté pourfuiuy , &c ledit Merignac eftantrentté en caufe pat 
vue procédure extraordinaire, il s'eft encore vne fois laifl^é 
ÏLiger par forclufion , &6 fait cnfuitte reftitlier. 

Il faut remarquer que ledit Machon duquel Mcfignaefè 
fcrt n'a iamais elle receu partie au procez, h'afaicparoiftre 
aucun tiltre , &:confcquemment n'cftant point partie réCëUë 
au procez , n'a pas pu &; n'cft pas rcccuâblc à formèf âûcUn 
confli>fb de lurifdivtion. 

Il s'agit donc defçauoir files parties feront renuoyées au 
I^arlement de Bordeaux ou au grand Confeil , c'eftàdit^ 



qu'il s'agit d'vnc chofe iugéc par deux Arrcfts de foiclufion, 
deux Arrefts contradiâ:oircs , 5ù vn Arreft fur Rcqnelle ren- 
du en grande connoiflancc de caufe, toutes les parties 3c 
Merignac particulièrement ont procédé volontairement 
au grand Confeil,&:y doiucntcncoreeftrercnuoyécsjil s'a- 
git de prouuer la garde du corps du dernier titulaire , ôz par 
vnc déclaration expreflc de faMajeftc, laconnoifîance des 
reccUcmens de corps des Bcncficicrs eft attribuée audit grad 
Confeil; de plus nere lean Turquier l'vn des pretcndans 
audit Bénéfice c/l de l'Ordre de Clugny, dont les caufes font 
renuoyécs audit grand Confeil ; outre que ledit Merignac à 
plus de parcns au degré de l'Ordonnance qu'il n'en faut pour 
euocquer du Parlement de Bordeaux. Il n'y a donc aucune 
difficulté que les parties foicntrcnuoyées au grand Confeil, 
tiédit Merignac condamné aux defpens. 

Moff/eur BEN A RD DE REZ E' , Rap^ôrtem: 
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